ñ 


*. és mains: il en use et en abuse, Moyennant une carte dorée 


Et l’autre, c'est-à-dire qu'il ést hors de chez lui dans! 


A ait susal faire. la L'or à À eme pour y faire god! 


##', Il commence à être grand temps, croyons-nous, que ke | 


Ahaîres publiques et neutres, les Universités ne sont pas affaire 


+ Elle prenne dereleu à G Jamiale re Pants 


Ne leur sert-il pas la bouillie intellectuelle, {! 
pas l'autre? Il est aussi à se “dans uñe sphère 


ua es cas. 


. Dans les écoles lnenisies: notre paternel gouvernement a rt : rl É os Ë 
Ja bouillie intellectuelle et la sert eux enfants Bouillie rs semble Point deu qe 'e ec: “le Lol do 
, ässaisonnée de neutralité en-guise de sucre, mais, 2 dei he É: PRE AAA "1e Tant docui 


la moi 
paraît-il, c "est pour rendre ces petits plus pratiques. D'autres Aus 
pensent que ce sucre est du poison, mais ces gens-là sont He taire. De leur côté les Etats-Ufis ont se 


arriérés et des critiques malveillants; c'est entendu. naval qui-démontre qu'on ne éHusionne vs 


vément au “péril jaune”. 
Notre gouvernement aime bien les ‘enfants, mais comme & jés, se dé nr à d'à 


:: he: PÉSERRs 
LE 
LÀ 
8 


ê 
Î 
Àa 


_ sgh Arès À des mets … substantiels, mais assai- AE Cu $ que.se dével t les. 


ütralité toujours; il.est spécialiste, en neutralité. |}, 72 
Dame 1 re bien donner à ces adolescents une éducation pra- L'Angleterre, reine des mers, désireuse de cc ds à y: 


- ÏF y à dé malhonnêtes gens qui se croient très pratiques malie navale, ne resters pas en Arrière, Ds 

Ter “Faites de l'argent, honnêtement si possible, mais 128 Gumiion ne e de ue gi iv 10 

ailes de l'argent quand même." ces nié SL a bo ns a Era 

d l'idée religieuse aura complètement sombrée sous po va de défense nd On no < 

4: culture très pratique de notre gouvernement maître d'éco'e, | he coû8 PR sr 

‘e ‘quand même” sera vrai dans bien des.cas. Alors les ex- raughts. ces mons che Lam res Ve 

Li A ne goûteropt qu'à demi le “pratique” de certains pro- mission: Sans être expert on bis le prévoit 
Eee : | ne fa pas les én plaindre; ils l'auront voulu, 

test un maître cuisinier, allez; au 

croit; : aussi, la cuisine aux écoles élémentaires, ! 

set les ne suffit pas à ses aïubitions, ils vou- 


Re sauce préparéet © 


imenter âtig itfimortcllet. Oh! noû, c'est trop rétro- | | persistent à maintenir sous une forme plus scientifiqu 
wradé, il rs rm ordre à céla! Vite la sauce à la néutra- _. navale quelconque, créent pour l'avenir un pe dé 


servir à ses Wr une  hrarslase un tant à de sur | 


Tité. Mais il n'est pas complétément chez lui encore à PUni- | lutte, uñ élément de discorde, des moyens d'action dont l'inexis- 
versilé, notre gôtivérnément, il ne peut servir som unique sauce | (ence seule serait uñe garantie de paix mondiale. Et déjà nous 
à M -guise. voyons par là l'inefficacilé d’une Ligue de Nations quelle qi “Er 

Mais l'argent parle de nos jours, ilx celui du publie entre | soit, si elle n'est basée que sur l'intérêt ou surfe. droit. 
justice telle que l'intérêt général peut les codifient Les peu pas 
comme les individus sont trop sujets à oublier et à fouler aux 
pieds les chiffons de papier où sont consignées les exigences 
(internationales) de. l'intérêt ae quand: 


hn'ônt pas fait de cès “titre un RD à béntutsseà: +” COS 

amen approfondi, Mais nullé per! voir sh 2e bia d'une gra 
sonne avisée.ne ‘peut avoir de doute habitude, ou d'un témpérant plus doux 
sur Jeur véritable esprit; car si jas-| ot d'un coeur ‘plus compatissant. _ 
qu'à ce jour elles n'avaient latss6 on-| enfn d'une. vertu tout humaine 
trevoir que gtaduellement la fn 6û| naturelle, qui par. elle-même est ‘44. 
elles. tendent, elles la proélament au- a 


vue de t 
hui sans détours dans les ro- sé st Depe à 


sut franche, il s'est fait admettre en qualité de marmiton dans 
la cuisine de l'Univérsité. Il n'est pas maîtré absolu encore 
mais, marmiton sans gêne, ambitieux et audacigux, il ne tar- 
detu pas à devenir cuisinier en chef, et alors, ce sera la saucx 
à la neutralité qui sera le met obligé à tous les services. Ceux 
qui n'aiment pas cêtle süüée n'auront s’en passer, à moins 
‘qu'on pousse l'audace jusqu’ à les f d'en. prendre; c’esi 
ee qui est vrai de la sauce à la neutraHté idans les écoles pri- 
maires. Une chose certaine, c’est "qw'ils devront payer les 
frais de Luisine du maître gicheur. On appellera cela justice 
égale pour tous et privilège pour personne. Connu l'air; i 
résonne comme faux, mais sert.encoré à endormir certains 
gobcurs faciles, 

Reste la sphère des oeuvres d'aide aux malades et aux 
ot phelins. Après avoir envahi Ha sphère intellectuelle, les maî 
tre£ cuisiniers qui se tiennent én arrière de la scène gouver- 
nementale, et qui font mouvoir les ministres comme des pan- 
ins, sc prépare nt à venir encombrer les oeuvres de charité de 
leur présence pour y servie leur sauce unique et dégoûtante, 
la neutralité toujours. 

Mais notre article serait trop long; ce sera pour la semaine 


Le succès du concours 
prochaine, Nous prions nos tecteurs de ne-pas se désintéresser 


LJ L . 
de ces quéstions; ce sont des questions d'idées, mais les idées Les candidats s efforcent de tirer tout le 
#e traduisent toujours un jour ou l’autre dans les faits, et alors | profit possible de la dernière offre 


le public paye parfois fort cher la néglige nce apportée à la | 
culture des idées. 


ide ln vie éternelle 


:Parmx ces xécietés, fn 
e mentionner celle’ qui, 5 


le et morale dé la jeunesse; 
et, faisant de celte cülture leur rélf 
gion, elles la définissent; une pleine{ 
et entière liberté de pensée,, en de- 
hors et indépendamment de toute re- 
ligion ou confession. Sous couleur|j, Société Mon’e Christ 
d'apporter la luimère aux jeunes gens, pr she Tor À Le + . 
elles les détournent du magistère de 
l'Eglise, constitué par Dieu flambeau 
de la vérité, et les incitent à ne de- 
-}mander chacuu qu'à sa propre 
science, et donc au foyer ‘étroit de la 
raison humaine, la lumière qui doit 


les guider.  .. 801 souten M # 
‘Les principales victimes. de :ces cl para pre es secs id donné lieu » nu 


pièges sont les jeunes étudiants de|fisnts qui ignorént Donné 
l'un et l'autre sexe. Ces adolescents, té { ; ph kr Fe à 
qui, pour apprendre la doctrine cbré | T 
tienne et conserver ‘la foi héritée dé sincère des jeunes gens, com- 
sb map el anses à en: me a rien de lu ad lon cher que 


end vain le sacrifice de er toa et de millions d'hommes. 
L'esprit du Christ en est absent. 
BONCOMBAT. 


£ Le suceès ‘du concours dé-|te n’est pas compté, Maintes 
blic s'assure des choses que le gouvernement doit traiter, | end toujours des candiats. Ils 


sol bien voulu More à l'iuvits. sations et les p 
réunion de monde, car 


. fois le vain r ne lae - 
ét de celles qu'il ne doit pas toucher. Les questions d’instruc- | comprennent l'importa des | 4: RUE 19: SOS n, à la 
té que par quelques votes. Un 
tion et de charité sont de celles qu'il devrait, au moins, ne! prix offerts et savent que ces|,, t i le us 
pas absorber, et dans bon nombre de càs ne pas toucher. [prix ne'seront gagnés que par vote vauttous les auires VOST, Mau! SOlande .:.::<. 
Laisser ces que stions à l'initiative privée, aider peut-être | ile meilleur candiat. si c’ést LE VOTE QUI GAGNE. l'abbé JA, Senez, Saint-séan- 
par une allocation “per capita”, c'est tout ce qu’il devrait faire | Mardi prochain matin, le gé-| Il est évident que les candi-| Baptiste ...,.............. 1 
pour le bien de tous et la sécurité du trésor public. |rant du concours fera son der-|dats qui out eu recours à l’u- 
Est-ce que Oxford, par exemple, pour ne parler que des!nier comptage des votes des|sage de lettres circulaires ont} StBonifass ............... 1 


choses d'instruction, est université d'état” Non. Cambridge? |candidats. - Le tout sera alors obtenu d'excellents résultats. 
Pas plus. Et l'Angletérre ne s'en porte pas plus mal, au con-|is dans une boîte scellée dont Tout fait prévoir que durant 
traire. la clé sera remise aux juges du les derniers jours du concours 
concours. Dans cette même|les candidats qui auront: re- à 
boîte seront glissés tous les au-|cours à ce moyen obtiendront ma MS rain PTS ES 588,850 É 
tres votés qui nous viendront.| Tous les candidats pourront À care) CRAN, “estæaso} Mercredi soir dernie , 
Dès ce moment tous les candi-|être présents au comptage fi} P. A Le O.M.1., Edmon- 

dats pourront venir déposer | nal qui aura lieu le 24 février | sue Vars Lideties 
dans cette boîte leurs certifi- après-midi qu y avoir un xe- aptes Nrmçee, Mariage 


Même aux Etats-Unis,. la terre classique dés écoles pri- 


d'état. Tel est le cas d'Harvard; c'est l2 cas de Yale et de 
bien d’autres. 
Il ne doit pas y avoir tant de presse au Maniioba. Mais 


certaines gens Sont pressées! ‘ La raison de leur empressement |cats de votes. Nous leur sug- présentant. Nos bureaux! ne}. Man. ................:.... 

est inconnue à eeux-1à seuls qui sont trop aveugles pour voir |gérons de ne pas attendre à la |nous permeltront pas d’admet- De CURE pre 
à ue ente : dernière heure. tré le public, maïs nous nos!" pe: 

et trop sourds pour entendre. e | (MP POPERS CLPET ERA 

Bien que plusieurs éandidats |ferons un plaisir de recevoir} R. P. 8-M, Heintze, OM. 

aient plus de deux millions de tous les candidais ainsi que He te cp $-Bon.... .1 

LA PROCHAINE GUERRE N votes, il ne faudrait pas un|leurs représentants qui pour-| Me pren 

gros calcul pour se convaincre roni venir. Mile Florence LaSalle, Saint- 

qu'un vigoureux effort permet-| Les candidats de la cam ne Pièrre :..... frissstrress 

trait à un candidat de prendre | auroht le plein bénéfice tout{r.. gg D 1827, rue 

Le 11 novembre 1918, les Allemands signaient un armistée|les devants et’ d'enlever le gûà-|le temps alloué pour le con:|, Cu om Bora eg RE 


qui mettait fin à la plus sanglante, à la plus coûteuse des guer- 
res. C'était enfin la pafk tant désirée, car il semblait que 
tous les peuples étaient à bout de force et qu'à tarder encore 
cle eût luissé 1 monde tomber dans les plus épouvantables 
misères. La léçon devait; semblait-il, être salutaire; la guerre| 5 


teau. Plusieurs des candidats |cours. Pourvu que-leur envoi 

ont uné ra de votes qui | porté 1 timbre postal du 21 4 : 

pourraient bien causer une sur- vrier, ces votes compteron : à 

prise au comptage final. - Ces lettres seront mises dans|. CHOEUR DE CHANT 

Que Jens candidats n’oublient |la boîte aux votes et séront ou- RAR 
ie le concours n'est os Me et: comptées parues ju-| De 
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ss. jeune coeur! 


. beaux yeux qu'elle connaissait si 


dons of thés vi dou, 
| des | O1 


Hs 


tement, - 
he USE à mo LU para 2 9 
brans ne erispa no peu, dis Quels naissant le prince C 


ne: Chltss vous. set? 


très bon pour toi, Se mature en au] parurent à la jeune tegume 
torliaire, Mais 1 t'aimers beaucoup #1 naits, ésr-ronheire—ie HE 
_44-2#.gentillé et hien soumise, comme, — ! s 


js in lome en ami, niprndis]: 
ST EME eS tn Jen émise. 


frissouner, tandis qu'au matin du 


d'un prix inestimable, que Serge avait 
rapporté de Pétersbourg… Et, à la 
sortie de l'église, bien’ fles regards en-| 11 l'écoutail, impassbie, et, quand 
vieux couvrirent la jeune . épousé | elle eut fini, 1] dit seulement, d'un ton 
ainsi royalement vêtue, Mais d’au-}net et glacé; 
tres personnes hochèrent la tête en] — #1 faudra oublier tout cela, Lise. 
regardant la physionomie altière et] Un effarement passa dans le regard 
fermée du prince Serge, et le beau vi-| de la jeune femme. 
sage de Lise, si pâle et si doux. ne qe Gebriel! Oh! Serge! 
— C'est un mariage magnifique.….| wdra. Toute trace de votre 
mais sérat-elle heureuse? songeait-on. existence antérienre. dpt disparaître 
Et Mme de Forcils, revenue pour as- | 1° "otre mémoire, <ar j'ai droit à tou- 
sister au mariage de ss petite ainie,}!* "OS pensées, et j'entends les pos- 
pleurs et pria de toute sep âme pen- séder toutes. Vans ne devez plus 
dant la cérémonje; car, en Héñcon: is 
tränt. tout à l'héute. au passage os 


nant, levez-vous et suivez-moi. - 

bien, elle y avait lu une souffrance, 2 Main ferme et pourtant étrange- 

profonde et une douloureuse anxiété. | ment souple re posa sur celle de Lise 
V et la détagha sans violencé de la gril- 

Une neige légère était tombée le le à laquelle elle se crispait. La jeu- 
matin et poudrait encore les arbres ne femme se releva machinalement. 
dépouillés du cimetière, les allées] resard aigu du prince se posa sur 
étroites, les tombes qui semblaient son autre maip, fermée confMhe si elle 
ainsi toutes parées, comme pour ac- roteuait .snelle house. 
cueillir la nouvelle mariée qui venaiti Qu'evez-vous “à, Lise? 
d'ouvrir la vieille grille rouiliée. — Une fleur, murmurat-elle. 

Après la seconde bénédiction nup-| — Quelle fleur? 
tiale donnée par un pope dans 1e «s- Du geste, elle désigna les chrysan- 
lon de-Mme de Subrans, Lise, sur l'or- #46. 
dre du prince Ormanoff, était moptée 
afin d'échanger sa robe blanche con- 
tre un costume de voyage. Et tandis 
qu'elle a'habillait en refoulant ses 
larmes, il lui était venu l'irrésistife 
désir d'aller prier encore une fois sur 
la tombe de Gabriel. 

Le prince avait dit qu'ils ne parti- 
raient que dans une heure. Elle 
avak le temps de courir jusqu'au ci 
metière et de revenir bien vite, avant 
qu'il s'en aperçût. 

Maintenant, agenouiliée, la tête en- 
tre ses mains, elle évoquait devant 
cette tombe l'angélique visage de Ga- 
briel, et ses yeux grayes et profonds 
qui avaient conquis à Dieu l'âme de 
la petite Lise. Que n'était} là au- 


|l'emportiez comme souvenir? 

Elle inelina effirmatiyement la tête. 
Sa gorge était tellement, derrée qu'il 
lui semblait impossible de proponcer 
un mot. 

—— Donnez-moi cela! 

Elle leya yp regard d'angoisse sur 
le hautain visage de Serge. 

— Pourquoi?? balbutia-t-elle, 

— Perse que je le veux. Dopnes! 

Mais elle sera plus fort la fleur 
entre ses doigts tremblants, et, ins- 
tinctivement, essaya de reculer com- 
me pour échapper à Serge, . 

Hélas! vne poigne yigoureuse te- 
nait sa frêle petite main! Qu'elle était 
eu de chose près de set homme dans 


jourd'hui pour encouraggr ss pauvre fout Fr L t de #8, taidm- 
patite amie! Oh! si elle avait pu en-[Phante foros masculine! 
— “Donnes, { répétat-il. 


tendre sa chère voix, avant de s'en 
aller avec cet étranger, énigme yl- 
vante devant laquelle s'effarait son 


Ba noix, était Lan es <ôkine, mais 
Lise frissopua sous le, regapd dur, et 
troublant qui s'httachakt sur elle, 

Le main de la jeune femme s'entr’- 


Elle étendit 1 i ueillit 
# msi ra El 


des chrysanthèmes blancs qui demey- 
raient encore fleuris, grâce au soin 


qu'en prenait la vieille servante de Ce fus lui qui 
aantés. Ji.l 


Patre ses doigts 


Fle se tajssait taire, incapable de 
végister. Mgéis.soû pauvre roeur bon- 
disant. de douleur et d'effrot, et des 
, larmes s'amoncelaient sous ses pau- 
Hières Lrauniesintes. ! 

Devagt. la porte suendait la pu- 

perbe automobile du prince Ormanoff. 

àrse } At MQD.er 54 Leuume, ei s'A5- 
#4 près Gialle en leipns «ai ordre pu 
bsuffeur: 

«À toute vitesse! * * 

l'resque ra08 bruit, l'automobile s'é- 
km. et. à pains bars de vilisge, w+ 


Mme ellure folle. 


L' 


CPAS 


Rhumes 


Less | Elig eobcentrait «+ pensée pur eûtte 
La Diphierie | mére four: qui sant Avtns-anrde 


ÉATÉe 5 TU : 


La voix était dure, les yeux ra 
loyons, Serge em|rencontra le regard éperdu de re" 


— Vous l'aves. cueillie ici, yous 


l'idée de les descendre et de les mat: 
tre daps la voiture sans J'attendre? 
Le sac n'était même pas fermé... 

Ehe levs vers son! mari 665 yeux 
encore gros de larmes, en murmurant 
timidement : 

- Estee que. nous ne retournons 
pas tout de suite à la BRerdonnaye, 
Serge? ? 


EE ME de ee Glen pu, dt 


Flle se redreasa brusquement, 

rr. Nous me voulez pas dixe que. 
que je vais partir sans les rexair, sans 
les embresser? belbutiatelle, 

-r, Parfaitement, c'est <ela même. 
Ces adjeux étaient inutiles et j'aurais 
encore eu à supporter la vve de ces 
larmes que vous fait verser ane sen- 
siÿté vraknent à fleur de peau. Vous 
pourceg éprire un mot à Mais de Sy- 
brans, ue fois à Cannes, je vols y 
autorise. 

Liss jeta un regard désespéré vers 
le payssge qui passait avec une vi- 
tesge xertigineuse, . 

— Mgis ce p'est pas possible! Je 
ne peux pas m'en alier comme cela! 
dit-elle d'une yoix étrenglée, Je yous 
en prie, Serge, revenons! Je ne se- 
rai pes longue, le temps seulement de 
les embrasser, de leur dire. 


11 détourna les veux des belles pru-| 


nelles implorantes, et un pli de colère 
vint barrer son front. 

 Tajsez-yous, Lise, cessez ces sup- 
ulications ridicules! 11 me plait d'a- 
gir ainsi, xous n'ayez qu'à vous sou- 
mettre, — d'autant mieux que vous 
ayes {; xaus faire pardonner vatre ré- 
roke de tout à l'heure, pour laquelle 
il m'est pas mauyais que vous ‘eyez 
une punition. - - 

Les petites mains jointes retombè- 
rem, les paupières s'abaissèrent. sur 
les yeux noirs Qui se remplissaient de 
monxeau de larmes, Lise s'enfonça 


Avantage dans son coin, en appuyant! 


ses malins tremblamtes s0p visage 
glacé par l'émotion douloureuse, Elle 
parait maintenant qu'en cet époux qui 
axait ce matin, par la voix du prêtre, 
rowis awour et protection à Lise de 
Ælle ge trouyerait qu'un mgt- 

tre despatiaue et impitoyable. 
Son poeur battait à çoups précipi- A 


és, et, à grand'pelpe, elle étonffait || 


les sanglots qui l'étranglaient. Unes 
vague de souffrance désespérée mon- 
fai en elle. Qh' si ætte automobile, N 
“ans sa course effrénée, pouyak se 
briser, et qu'elle, Lise, fût réduite en 
dieties' Léhaut, elle retronverait 
Gabrie}, elle serait loin de cet hom- 
me effrayant, qui lui interdisait jus- 
qu'aux larmes! 
| Quelle allait donc être sa vie? Que 
devikudraitelle s'il lui fallait trem- 
bler ainsi constamment deygnt lui? 
Une ærière éperêue montait à ses 
lèures, vers le Dieu que Gabriel lui 
sit appris à connaitre. 
mieux qu'en cet igstant, elle n'ayait 


uefyalet de chambre favori du prince, 


d'années, maigze, au. ninage ridf, qhi 


Sep uns pahne; mis-tn red ag: 


ahuri Lise, et ce:fut presque 


s'inchpait profondément pour. hé bai- 


poutres Pssaye 


r 
CRE 


“11 


Nint pas: et pa 
vreuse, pleine’ Pau se 2e- 
mémorant les incidents de £ette jour- 


le reste du voyage, —1 l'avait traitée 


sex la sain, Elle.se laisse eanquire perle qu'était la ,yilla Ormanof. ; 
au slesping-car; déshabiller et. pou 
cher; s#le.. répondit. machipelement Lise? Aemanga Serge dont l'indéfais-| ongles aigus, dont la vue appela 4n- 
zut offres de service de Piobai ‘Mer {sable regard xevenait sans corse vers. valontairement à la jeune femme les: 
ci, je-m'ai. plus ‘hein de iriegs de | où, 1 < 
de dôvmir..”" Mais 


Es 
22 


les 
: mn. mn 
+ 22 Le 


me 


ressante qu'il aval eue.en | 
cours de «gs fiançailles, . 


we pan: c'était l'apfant sage 


impression ne fut pas modifiée par 
radieux, 


- Cependant une kxclamation admire- 
tive. Jui échappe à l'apparition dela, 


-rr Ma demeure vous plait. potite, 


— où! ! vesucoupt Ave c'est heau!… 


M Lu 


plus eharmant ornement, Lise. 


du prinee, 2e poyxait le lui faire exo, 


visiblement comme no enfgpt en pé- ire. 1] semblait plutôt lui tracer eu. 


pitenee, -- et surtout cette, scène du 


me était4l donc, celui qui lui ordon- 
nait d'oublier les morts et l'enlevait 
aux viyants sañs lu permpitre un 
adieu! 

Elle était si défaite le Dai. que 
Dâcha lui demanda avec inguiétude 
si elle était matade.… Et “ette même 
question sortit des lèvres de Serge, 
lorsque, une fois coiflée et. habillée, 
elle ie rejoignit dans le wagou-salon, 
où Vassili avait préparé le thé. 

— Frès fatiguée, seulement, Serge. 
Je n'ai pas dormi une. ai cette 
nuit. ’ 

Elle lui teudait la mais, d'un joli 


{geste timide æet hésitant qu'il, prit 


peut-être pour un. .geste de soumis- 
sion, car «a physignomie si , {roide 
s'adouait légèrement, 

: — À qui da. fente, méchante enfant! 
Pourquoi n'avoir pas été plus raison- 
nable hier-et m'avoir obligé à la gévé- 
rité? de pardonne aujourd'hui, mais 
n'oubliez pas cette leçon, Lise. 


prés de lui, tandis que Vassili servait 
le thé. Pendant le resto du royage, #t 
reprit l'attitude de condescendance à 


. 


er 


11 la baisa au front et la fit asseoir | 


TA Tr 44 


EANTEIHE 


quelque mots UB Dogramime, aa chambre, 
cimetière, si cruelle! Oh quel hum- | La voiture axrétait devant le dau-! 


ble perron de marbre blanc, au pied 
dual était rangée la domesticité, en’ 
4fta grande partie russe Serge aida. 
à descendre la jeune femme, qui je- 
teit un xegard un peu eflaré sur tous 
ces geus Jespeciueusememt. courhés., 
Li, faudraji-i} done, en tant qu2 mai- 
tresse. de , maison, FARAMRREr à tout 
<e monde? 

. rièvement, Serge M nomma J'iy- 
tendant, la £emme de charge. ie 10a- 
jordome, Les principaux de ces servi- 
teuxs dont Je maitre ly-même ne 60n- 
palssait,pas au suste le nombre, qui | ) 
le suiyaient dans tous ses. déplage | ) 
meyis et s'augpéntiaient encore, d'au | ) 
tres maités durant ses séjours it 
Ukraine, .bar suite de l'élgignement 
da domaine et de l'isyymensité du chà- 1 ) 
teau au exigeait un peraonu”l 6por- ss) 


pe, 
Lette tormalité accomple, le pria- 
ce et Lise péuétrèrent dans le vesii- 


Ce sont les vers qui font les enfants 
pâles, perveux et agités, L'Extermi- 
natéur de Vers de Mother Graves le- 
soulagera et leur regfra J la santé, 


SR ls. tirod & 7 Ÿ * 


get 


#3 : 


Vends vois reposer maintenant, 
List dite prince -QGrmanof. 
Comme elle se dei: 
obéir à cètte invitetion. éïle sè trou: 
va en face d'une persagne qui venait 
fois délaigneuse et tégèrement #9: | d'apparaître wtienrieusément, glissant 
sur l'épais tapis d'Orient. 
3 a. d'envirou vingt-cinq ans, pati- 
était l'enta: insoutn.se : que l'op pu: rte, maigre, légèrement cantrefgite ‘et 


un bond de Un, très souple-et très 
‘<omme : siyeuse, couyrait sa tète, fort petite, 

une inéonsciente quelle: descengit. de Mais. «out ep darçast | ses lèvres quiet semblait l'obliger à la tenir -pen- 
voiture et sauirit son. mar jusqu'en sourire, Lise demeurait. au fond duchée de côté. Le teint était blanc, 
train,: où les attendaient. Vasail. le FORW. mortellement iriate, et, <ette|convert de taches de. -rousseur, : les 
le traits-fins, bien formés, sauf de nez, 
rie rus de la végé-!trop fninee. 
sa soujevèrent. et . Lise entréevit :.d'é- 
nsliranges prupelles jaunes, .qui lui cau< 
A sèrent la plus désagréable impression 
— Al! elest:.vous, Varvara!L dit da | 
voix brève de Serge... 
la.| Petrowna Dougloff, ma cousine. : 
Lise Hi tendit sa nain, dans laquei-! 
le: Varvara mit ss Jongs: doigts -aux: 


, Jgrifles d'un loup <apturé un.des h- 
vars précédents: aux environs : de P£- 


Sabre de existat roulac. 


re 7. bn deptinée à eu être le 2 auille tenait les Jeux mois 
tement ; 
née écoulée, Lattitnde glatinie dont. Ætaitçe.un compl':uent? Rien, dens| aussitôt comme une ombre 'diserète, 
pe s'était pas départs le prièce durant {leon froid ni.dans la physionomie! sans que son, <Cusin parût sopger à 
lui adresser un mot de glus., Û 

Dâcha æt Sonia, la seconde femme 


riaitresse . das ‘ 
avait été celui de la première femme. 
Tentures et moailier avaient été chon- 
65s, mais is étaient absolument sem- 
tables aux précédents, Le. prince 
Crmanoff voulait sans doute-que: tout 
lui rappelât la défunte, autour de .cet- 
te jeune femme qui était de mivant 
rortrait d'Oiga: +R LES 

r- Reposez-vous, 
dormir, dit4i en prenant congé d'elle. 
Nqus dimons à huit heures. rad vous 


{ 
{ 
{ 
{ 
15 HO je 
Si vous voulez avoir des fourru- 
ads qui vous donneront satistat- 
Seul manufasturier canadien- 
français 
n" 1461--207, rue Hontes 
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BUSINESS on ve ge TL une 
havtement mia F ® 
DU EN LANE Tatten. 
DRE er la À bus; ve notre 
PPS. quadd, pour, les 


s cansagrent ä nes 
prospectus 
chasses, du. jour. pu 
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à rss 
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pour 


C'était une 


Fne volumineuse chevelure 


Re A situé ee dise cdd 


De longs cils -biond-pâle 


Lise, Varvarn 


Fne oee  ee pe Me 


4 v rt ordlin + 


ds cop Fetes Que als é 


voir cañd ‘forcé, ca 


beissés at quelle: #éearta) 


f} 


éments pose | 
Pas” Are d' rh 
obligations ii nds" 44 
nicnt bout nè pas étrè af 


miendaient leur jeune 
Vappartement + qui 


Lise, tâchez dé 


didrel Ps de 


disparues, dj: af cé 
tent Propre des P 


Allez chez le foureur 


Antonio Lantbier 


Normaod . » 
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Pi daner 
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le roi Bchanzin à se soumettre, qu'il lui avait pris ÿ artic 
ee 3 ! u uébec. Elle-ne veut pas d'unlet de partici aux ta 
Haute: pm et les avait portés à la Daclilque Fleury: ant M Jacques che. puritain, “ou sim- Mystères, ! les chrétiens en 
À eus 208 Le en faire + TU La xP gp ur eue él eat dat. trelPleinent d'un dimanche qui|se, s’habituent à passer au (héà-. 
CORRAÎSSANC Lu. À ms Ag , 8 envoy ni sa té enr ant “del à soit le jour du Seigneur. Qu-Ître qui leur verse plein ses 
_ DUT 269 QUteR 60 ESTe-NEUve pour 4 praper & : pointeur leque! je Voudras 1n- Ki. es théâtres, ce. jour-là,|yeux et plzin les oreilles-.des 
ks p ver 11 avait même remonté le Saint- | Rossi a dépouverte et où se trouvent plusieurs tombeaux  |sister, C’est celui de la survi-| 4 une profanation, c'est unit lscènes voluptueutes, des pro- 
auren jusqu'à Montréal, où il + reçu un accueil en- des Papes des premiers siècles, tous martyrs, puis plusieurs vance française dans l'Ouest. détestable coutume qui de tout | pos et des musiques lubriques, 
! le de la part du peuple et de l'évêque. Celui-ci le per souterraines où des milliers de: martyrs ont été | De l'article de M. Gascori, je re- temps énerva les peuples cet les! qne peut-il rester du travail 
sit au Grand Sémin , où les pré du diocèse . -Un grand nombre gisent à découvert, et l’on-voit __}Jève la phrase suivante: “Leur donart Lo truite “; (Suite À le 5) 
ient alors leur retraite, et il le força même d'adresser leurs ossements tomber en cendres. On serait tenté de non tieent définitif (l’au-| ' : “. page = 
à ces s’entichir de ces prétieuses reliques, si un avis n'était affi- arle des groupes français | == re 


Fr sa famill 
arche, de la ville de Tré 
èr au Mans et qu'il y avait un 


I s'informa aussi des 
ment du Manitoba. Le eu 
avoir des renseign 


de ro 


Je 


fu Souverain 


vrais l'autorisation. 
la visite de Mgr Racine, év 
Saint-Lin. 


heureux de les rencontrer. 
bons év 
à Rome 


L id sation des wa 
* =: du tout à © 
cs Nous 

4 + ere 
séparé 
ns, 


ve 


à Rome frais et 


+ Der ces vénérables év 
de suite 


eur fête p 
donné 


ren 
Tatin, invité lui-même par les 
+ Je rencontrai là larchatiqne 4 
de la Cour 


pritres disant que ça vaudrait bien le ser- 
ur 


_ Evidemment cet amiral était un clérical de la plus 

eau’ et l'on conçoit que je fus e 

ice et que sa conversation me causa le plus grand 
ir, Sachant que j'allais en France, il me pria 

e dans un château situé sur les côtes de la 


me demanda d’aller le bénir et de l’enco 


Le gouvernement fra 
nobles familles voulaient s’y ét 

ements sur ce pays. Je lui dis ce que j'y 
avais vu et lui rendis compte des avantages et des ressour- 
‘ces s que de bons colons trouveraient certainement 
uest, L'amiral me pressa fort de recevrait 
tr ce que je lui promis. : > 

d'intérêt 


> un 7 
li me fit conduire à terre, avec les 
surlendemain jé m'embarquai pour la France. 
n'offrit rien de remarquable. A peine déb 
Lg Hävre, je prends le train de Paris et me fais conduire 
à notre maison pour saluer notre Supérieur Général, ses 
* assistants et les autres Pères. On me reçoit avec la plus 
« grande cordialité et en me reposant un peu je me trace 
une ligne de conduite durant mon séjour en Europe, met- 
+ tant en tête un pèlerinage au tombeau de saint Pierre, au- 
trement dit voyage ad limina, afin d'offrir mes hommages 
ontife. J'avais eu la douleur de perdre ma 
… bonne mère et ma tante carmélite, mais j’avais encore mes 
deux soeurs et je leur devais une visite. Je me proposais 
visiter ‘les parents de mes i i 
des conférences dans les grands et petits séminaires, 
ins ovblicr de prêcher et de quêter partout où j’en rece- 


J'étais en train de faire ces re 
ue de 
Gravel, pe de Nicolet, et de M. l’abbé Proulx, curé. de 
es vénérables prélats venaient surtout voir le 
Révérend Père Antoine, qui avait gagné leur estime et leur 
* amitié pendant les longues années qu'il avait passées en 
» Canada, d’abord comme missionnaire chez les Iroquois de 
+ Canawaga, où le Père Bertin lui succéda, ensuite comme 
Provincial des Oblats, On les retint à diner et je fus très 
Durant la conversation ces 
ues me dirent: “N’avez-vous pas l'intention d'aller 
— “Gertainèément, répondis-je, mais je ‘'ne-sais 
trop » rage je ferai ce voyage.” — “Nous partons demain, 
dirent-ils; nous avons retenu un compartiment pour quatre 
personnes et nous ne sommes que trois; si vous voulez 
venir avec nous, nous vous offrons la quatrième place ‘qui 
ne vous coûtera rien.” Le Père Antoine me donne un coup 
‘de coude et rhé souffle tout bas: “Acceptez donc!” Je re- 
mercie ces bons Prélats de leur off. 
me déclare disposé à les accompa 
’ le nom de la gare, je 
L® et le lendemain je me trouve au rendez-vous. 
e Nous montons en voiture ct j'admire la belle organi- 
ns-lits internationaux, 
des Pullman ou sleeping cars américains. 
avons une chambre assez large avec quatre lits et 
confortables, parfaitement à l’abri des regards indis- 
Le wagon était ainsi divisé en chambres pour deux 
quatre, ouvrant sur un long corridor allant d’un bout 
| l'autre. De la sorte les voyageurs se trouvaient logés 
séparément, ayant chacun son c i- -En-reute, M. l'abbé. 
nous, servait de sergent-fourrier, descendait aux, 
heures d’arrêt dans les grandes villes, achetait d’abondantes 
ain, viandes, fruits, de bonnes bouteilles de 
antité de journaux, et rentrait les bras chargés de 
cetexcellent butin. Aussi menions-nous joyeuse vie, et nous 
. ispos. Je ne pouvais assez re- 
ues dü grand service gu'ils 
t rendu en me faisant faire un voyage si agréable 
délier. Je me rendis chez nos Pères et écrivis 
upe lettre pour demander audience au Saint-Père, 
avoir dit ma messe, le mâtin du 21 novembre. 
4 piciens de Montréal avaient construit à Rome 
un collège Roux les étudiants du Canada, et ce jour était 
ncipale. - Mes compagnons de route m'avaient 
dez-vous à cette maison 


le po Pt mi mont 
PAT it 
rar res: 


radicaux, mais je 


sur les fouilles el les 
catacombes et qu’il a 
“Sade À 


ché à l'entrée portant défense d’y touchér sous peine d’ex- 
communication, Je ne puis entreprendre de raconter tout 
ce que renferme ces catacombes, ni d’ailleurs tout ce que 
je vis dans la ville de Rome. Qu'il suffise de dire qu'en 
attendant le jour où l'audience du Pape me serait accordée, 
je ne jardin pe une. minute et je visitai ces monuments 
merveilleux de l’art chrétien aussi bien que ceux de l’art 


de l’Ouest) n'est qu’une ques- 
tion de jours! Et pourtant non! 
Les nôtres là-bas ne sauraient 
mourir. La statistique, si on! 
ne considère que le chiffre bru- 
tal, peut nous les présenter sous 
un jour bien sombre, cepen- 


nchanté de faire sa 


aller 


jier, et comme je devais 


uites païen. De tes derniers, c’est le Panthéon qui produisit sur dant si Fon suppute leurs élé- 

vore re an à ma res ns lus vive. Je me sentis moins ren ir F- rem ur vitait , si voa gr 

d'où ai partie “ entrant dans Saint-Pierre, que je ne potivais cependan re quels principes de vie les 
tr ae dot pe tp me lasser d'admirer, tant on y troüve’ de richesses artis- animent, on est vite rassuré. 


tiques incomparables. Mais, à mon humble opinion, l’im- 
mensité de cette basilique frappe moins l’intérieur de 
nos belles cathédrales gothiques. Enfin, estafette m’ap- 
porta la nouvelle si ardemment désirée que le Pape me 
jour, à telle Heure, et je me rendis au Vatican 


Ps 4 Lédn-XNt. 


du Vicaire de Jési ire nécéssa Mt à un ca- 

tholique; je fis les trois stoufixions prescrites ek lui baisai 

le pied, après quoi il me donna la main et:me’fit:asseoir 
près de lui.” J'avais à rendre compte de l'état: de nos mis- 
sions, et’ pour faire mieux compéengre notre situation, jé 
mis sous ses yeux la Carte du ada stique-et lui 
indiquai l'immense étendue du vicâriat” olique d’Atha-- 
baska-Mackenzie Qui à lui seul était au moins aussi vaste 
que teut le reste du Domminion. Le Pape m'interrogeait avec 
bonté et le lui répondais simplement, Je levai les yeux 
vers lui et je fus saisi en rem ant l’extrême vivacité de 
soù regard. Je n’ai jamais vu d'oeil aussi perçant. N’eût 
été la douceur de ses paroles, j'aurais ges tre tremblé &. 

eur en me trouvant si Jui. parlait très bien le 
rançais, et c’est dans cette langue que mous tinmes une 
iongue conversation. - Il me demanda, à la fin, ce que je 
me proposais de faire durant mon séjour en France. “Trés 
Saint Père, lui dis-je, j’ai l’intention de donncr des confé- : 
rences dans les Grands Séminaires, dans. l'espoir que des 
jeunes ecclésiastiques pourraient entrer dans notre congré- 
gation et venir dans mes missions.” — “C’est cela, me ré- 
pondit le Pape. N'ayez que des Oblats pour missionnaires.” 
“afin, il se montra d'une extrême bienveillance, n’ayant que 
des éloges à me faire de notre congrégation et qu’il renou- 
vela quand, à la fin de mon audience, je le priai de per- 
mettre au Père Tatin de venir recevoir sa bénédiction. Ce 
cher Père était alors le Supérieur de notre Scolasticat de 
Rome et m'avait accompagné avec deux autres personnes. 
Havait sans doute vu plusieurs fois le Pape qui le reconnut 
et lui adressa des paroles encourageantes pour lui et ses 
scolastiques. J'étais donc enchanté de ma visite au Saint- 


Père. . 
(A SUIVRE) 


, et il désirai Sans aller aussi loin que le jo- 
rs vial Mark Twain, = distin- 
guant trois Se e menson- 

s, assurait que le pire de tous 
tait le “sfatistic lie”, il n’est 
pas mauvais de se défier des 
{statisti -Ea-vie d'un peu 
ple est trop compliquée, ‘elle 
est faite de trop de matériaux, 
pour qu’un banal alignement 
de chiffres puisse rendre comp- 
te de tout. Canadiens-fran- 
çais dé l'Ouest ne sont que 
100,000... et après? Nous ne 
restions que 60,000, lors de la 
cession! Ils sont entourés d’en- 
nem% dangereux, -soit! Mais 
on s’éxtasié sur la survivance 
des nôtres aux Etats-Unis, là 


et de charme, ” , Enéet 
mêmes ee r@ 


arqué 


eût fallu, hélas! | 
...“la plaine et la charrue” 
“Le grand air dont le souffle 
ondoie au front des blés”, se 
virent péniblement encerclés 
dans des villes, travaillant 
de durs métiers, pour de riches 
maîtres qui souvent valaient 
moins qu'eux. Et après cela 
l'on craindrait pour nos Cana- 
diens français de l'Ouest? Ceux |' 
qui ont visité les magnifiques 
paroisses échelonnées le long 
de la Rivière Rouge, ou encore 
les régions plus neuves de la 
montagne de Pembina, où les 
nôtres ont fait de si sensibles 
progrès, ceux qui sont venus en 
contact. avec les groupes fran- 
çais plus avancés à l'Ouest sa- 
vent à quoi s’en tenir. Le Ca- 
su nadien français se sent là bien |. 
chez-lui, il est venu offrir à cet- 
| te terre vierge son coeur et ses 
È atons rom US bras; il a répété là l’humble et 
, sublime geste des aïeux; il a 
jeté le blé en terre:et il a peu- 
qui ne ressemble pas x plé les vieux bers apportés de 
La buvette Tant que la buvette existera lé- |“chez-nous”, les vieux bers qué 
nn les aïeules avaient bercés. Bien- 
Extrait des Bloc notes du tôt la paroisse «est apparue, la 
Devoir du 25 janvier: paroisse qui unit les énergies 
“Nous avons hâte de savoir en un faisceau infrangible, la 
quelle attitude le ministère pro- 


uell c paroisse, age _de survie et 
viscial, dans sa loi sur la régie d’immortalité. 

des alcools, va prendre à l'en- “Nos ennemis 
droit de la buvette. La laisse- bien la force de cette commu- 
ra-t-il subsister? En ce cas, il 


: nauté française; je me sou- 
manquera de supprimer la viens avoir lu dans le Saturday 
principale éause de l’ivrogne- 


| j Post, de here 0 un article 
rie et de l’alcoolisme dans no- très significatif -de Knox McGee 
tre province, il manquera d’a- 


: à ce sujet. 
bolir la cause maîtresse des “Les Canadiens français de 
abus et des excès de boisson. 


l'Ouest veulent vivre et ils vi- 
L'ancien régime, si l'on se con- vront! Mais, de grâce, cessons 
tentait de supprimer net toute 


de clamer à leur disparition, 
vente au verre, où que ce fût, car on ne manquera pas de les 
vau mieux encore que <e- 


découra eux-mêmes  d’àa- 
lui dont on nous entretient de bord, puis ce sera un excellent 
ce temps-ci. C’est dans la bu- 


moyen d’enrayer le peu de co- 
vette que lès gens ont appris à ea a et 


tion que la n 
boire avec excès; elle a êté une l'incurie générales permettent 
école d'ivrognerie, un lieu de d'y faire; ce sera surtout don- 
fraude, un endroit où la ca- ner des ailes nouvelles à 
naille pouvait trouver le meil- 
leur abri pour monter ses 
coups, C'est là qu'ont. com- 
mencé à boire en mauvaise 


ionnaires et de 


* nés nous reçûmes 
herbrooke, de M 


si bienveillante, et je 
Je prends l’heure 


ele mon petit bagage, 


galement, le ministère ne sera 
pas du tout certain de faire 
respectèr la loi qu'il veut faire 
voter après-demain. Il aura 
beau dire-qu'on n’y servira 
que de la' bière, il sait fort bien 
que les buvetiers peu scrupu- 
leux, — ét combien y en a-t-il, 
dans ce métier, qui soient scru- 
puleux? — se moqueront de lui 
et sauront, quand ils auront af- 
faire à un habitué, glisser dans 
le verre de bière le couteau re- 
cherché des alcooliques et des 
buveurs, Si le ministère est 
sincère, dans sa réforme, qu’il 
commence abolir les buvet- 
tes et les € {s, | ie les fer- 
me à triple tour. Cela seul vau- 
dra mieux que tout rene de 
sa loi nouvelle ”"--G. P. 

ine, sans être 


ur le diner, ét le Père 
iens, vint conduire. 


connaissent! 


où nos compatriotes, à qui il! 


. L’Action Catholique s'oppose | Et 
énergiquement à l'ouverture {l' 
des théâtres le dimanche, à 


_ Dérangement ‘et douleurs. 


tendre commenter l'Evangile 


Souffrant depuis deux ans d'une affection interne, mes 


forces étaient disparues et j'étais devenue tellement nerveuse 
que je ne pouvais rien supporter, J'avais perdu l'appétit et 
le sornmeil, avais des maux de reins, de tête, de dos. Je me 
is au point de pleurer quand je me voyais dans 
l'impossibilité de vaquer à mes occupations. Les premières 
boites de Pilules Rouges que j'ai prises ont augmenté mes 
forces et les ont ensuite soutenues dans les fatigues et les 
chagrins que j'ai eu à subir à la suite de la maladie et de 
la mort d'une de mes jeunes filles. Je dois aux Pilules Rou- 
ges d'être revenue à la santé et d'avoir les forces suffisantes 
pour vaquer à mes nombreuses occupations. Jene suis plus 
nerveuse comme autrefois ; chaque nuit j'ai un sommeil ré- 
confortant; j'ai un appétit régulier. Je fais prendredes Pilu- 
“les Rouges à ma jeune fille de quinze ans qui était depuis 
quelque temps trainante, amaigrie et je suis heureuse de 
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Les Pilules Rouges guérissent la 


Alexandre, Sherbrooke, P. Q. 


à ù 


faiblesse du sang. 


Elles guérissent aussi les maux de tête, les migraines, les 


i ou des . les d ] ériodiques 
Rouges sont le remède 


Des Là CE 


Les Pis 


Nous les envoyons aussi par la poste, 
du prix, 50 sous le boîte, * 


histoire d'un | * CE CHMIQUE FAN 


vante. Un sur 


{e Cons dans 


\ 
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%. 


Lee ei el pour.arriver à Jaire de. : 
wa . LORS Aa Taure 01 A 


de.cas de nos ler: 


poue tout le monde?” Croyez-voiÿ, en cela, 


elles-élient si ri qu'il nous a 
votre pruiies plas matbaisd qué celles des de annéée de pe tn ait “we 1! 
(ire à : réduire; 
Mais, sur urie ferme ibny a pas sde repos! e. du 


Notre guér el d'été, € est cé | qu pelle, | 
se Ne vous lrompiez pas vous-méme. Vons en bon français, une jachère, c’ 2 quon a un 
né trabaike: érusement que.cthi du 2 mots repos. - Vons ltuvxillez votre terre pour dé. |' 

br année. Êl vous qui ne voulez pas’ de cul (mifre les mauvaises herbes, dire:-vous. Mais |uné prises d'un se Hon- 
ture mirte, c'est pour vous reposer tout l'hi- _vous ne lui reimrettez Mén! Vous + faites un peu de: C'est une .:.cear ft y çn a 
ter. Ceci a élé [ail pendant que l'on,fuisait penser à ceux qui disent que. cing minutes|t*op qui sont vétues- pr \ 

 Létrémage de nos terr:s. Mais, maintenant, “g'étrille” é Mivcu:® à fie “terrinée” d'avoine) che, qui sont peintes et fèpeñrr-| Paris, 28. — Une grande auxiété 
tappele:-vous que la crème eët partie dehés jaleses lé soins et donnez rien que de “Té- tes comme La à qui ne sont}éne parmi les one ér p 
terres: Le fphérét d'été en a fait des terres de  trille”-à og bêtes: il n'est püs hécessaire de Re fe quete des le Dia LE ie 


‘M ù | aserl des AIHGK D'À pris 
L ‘Mais si la femme perdie | ue le Cofserl dei Wa pris 
Doussière, IP vous faut, mon ami, reprendre dire ce qui s'eù suivra. * n'a pas remonté pour céla dans | cune initiative pour y remédier. 
le travail de douze mois par année. Il n'y a 


Aussi noîre becre. traitée. seulement par |lestime publique; les femmes | : Une révolution @evait éclater, 11 ral! 


L'AUTRICHE VEUT $E DONNE +] Ù 

| ; - 10 acres., je sa en 71-104 Kat. 

AGENTS Main. Bonne terre. Prix: $1 
tant. Balance très facile. 


| GRANDE: BOINTE—. Ex 3 
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nisere. elle a mis à son ordre du jour‘ 
l'istallation d'un Collège de Frères |m'a cemplètement remis sur pied. 


lei. Pendänte depuis plusieurs années, | fuie raUer et, Courir comme Je faisais 
‘pouf les reins, informez-vo cette chose ant désirée était restée | Ne négligez pas votre cas. Si votre 


voisins de jour valeur sous ce rab-| comme dans un demi sommeil. Mais | remède actuel ne vaut rien, mettezie 
s de côté 
Pilules de Dodd r ies reins: | nécessité se fait sentir |mp.rieusc en : 
ou L gr Bo pour [de donner à notre jeunesse nombreu- Ne faites plus d'expérience. On nait 


tout qué Ferrozone soulage dans 
8260 Ches tous les marchands ouÎse une éducation qui ja rendra apte à | Po ee cas 7 


: tous les cas qui peuvent être soulagés. 
The Dodds Medicine Co. Limited, occuper deg places utiles dans le mon- Pourquoi ne vous le proeurez-vous pas 


de soit du eommerce soit de l'instruc- | aujoprd'hui, plus tôt vous com- 
tion. On tint une assembiée où bon | Mencerez à préfidre Ferrozone, le plus 


tôt vous vous sentirez mieux. Prix: 
nombre de chefs de famille vinrent | 56 sous la boîte ou six boîtes 


Le mu peint ds ch 


Nous. voilà tous réuuis à lheure |- 
convénue: s'était chose facile, car 
nous avions tenu”à assister À la grand’ 
messe en l'hotineur de sainit Antoine, 
où nous jouâmes entrée et sortie. 
L'heure du âtner est à On prend un 
instant n apéritif musical, comme, 
plus tard, la Musique aidera la diges- | repas: chantres et musiciens, On toa- l'éssimilation, M. Dufresne à conser- 


borde, 41 faut le laisser ne décharger. 
Le R. P. Antoine, puis son grand vi 
caf puis le chef des chäntres, puis tr, s'ouvrait lurge st majes- 
teïques autres y allèrent de leur pe-| tueuse su: ; 4 
tit bontment. H y eut exubérañce de | C'était le réveil dé l'apôtre, 
tours de phrases intéressants, autrefois des disciples biénalihés 


si j'ai d'abord semblé parler comme | maüs. a 
un-Gargantua, la note spirituelle ne| Elie est-maintenant un centre pros- 
manqua pas à cette table délicieuse. | père, une oasis canadienne dans le 
Nos Pères ont bien su résumer de | désert aride et glacé de l'anglicisation 
‘façon précise ce que doivent être les protestante. ‘ 


deux corps qui prensleñt part À ce| En effet, en dépit des assauts pour 


L] 
En Province pour appuyer la Chambre de Com-|$254. Ches tous les marchanés LR tion. Les £hôses se Bassérent en fa- [cha du ue ces a ts L vé-son cäractère etuniqus, les tradi- 
sd merce On discuta sérieusement, On | rectement par la poste de The Catar- | mille, avec entrain,” &perne le Bee. pe posent de gens aussi intellctuels |tjons et la langue de ses pères. Dans 
y demanda même d'urgence la venue | rhozone Co. Kingston, Ont. dicite. fut-A1 dit, que M. Louis Donxe, |au'artistes. Enfin, pendant que les l'épanouissement de son oeuvre d'a- 


K. DAME I DE: LOURDES des Frères. Tous auraient aimé qu | — ———— 
,la présence de ceuxei se fût prodnito bennes Soeurs font un excellent tra- 
Depuis quoique tem temps on ne parle {à la rentrée de vacances de Noël. vail: elles ne peuvent tout faire, Les 


guère de malades, du moins de mala- Mais comment obtenir ce secours 


péu émue, présunta uné pbtlte 


sur leurs enfants. Cela ne suffit pas. 
L'enfant gagnera à &être dans des pas solennel Chée les 
mains exercées qui tiendront les su- 
jeps longtemps, les formant aux bon- 
nes manières en même temps qu'ils plaire. ‘ Log * 
meubleront les intelligences. Puis, — 


qué la maladie est à l'aigu, nous com-|consenti à de iourds sacrifices pour 
patissons à M, Antoine Chabbert, qui | engager les Frères à venir de suite... 
souffre des reins depuis plusieurs | Auronsnous les Frères en automne? 
” mots Par moments, il éprouve de vi-| Voilà la question. Le R. P. Antoine 
ves douleurs. Sur le conseil de notre |a pris la chose entre ses mains et 


se très cotdtaie au Révérend Père: [faire entendre, On ciranta… et nous ln sa patrie d'adoption, d'un des mem- 

a ce HD puis nous dinfimes, nous tausimes, dre des chansons suisses, |bres de sa famille, demeurés dans 
are e C 

des en danger. Cette fois, sans dire | en si peu de temps? Plusieurs ont ? A des . sue le Père Québec. 

sang Qué | Augustin véulut exprimer de nouveau 

le bon Père Augustin ne descende au|tous ses remerciements à ceux qui 

cellier, ce qui est loin de noùs dé- avaient travaillé au succès de “sa” 


de sa” voix claire bien : que quelque }Clares fumaient, appel fut fait À plu-| bostolat laïque, rien ne saurait plus 


sieurs chantres ou musiciens de se | -éconforter ce vieilard que la venue, 


M. Roy fut reçu avec enthousiasme, 
Ce fut une fête inoubliable, Dans ces 
agapes, M. Roy a dû retrouver la bon- 
homie, la simplicité et l'hilarité des 


fêté; et fit voter des acclamations et, vieilles coutumes québecquoises. Les 


L ; äü dévoué chef de la fanfare et à 
bun docteur, M. Chabbert avait pris le [toute la paroisse compte sur lui pour | ,eja a été à l'assemblée, —— des Frères ‘At moment où ia aivision au bon oncles de-M. Roy, qui sont MM. Alex- 


chemin de Saïnt-Boniface, Les som- 
imités médicales de l'hôpital n’ont pas 


mener l'affaire à bonne fin! Les pa- 
rents sérieux £e préoccupent tant de 


ci, c'est un moyen de fournir de bon- 


paire de Saint-Boniface. On enverra 
à ces institutions autre chose que des 
enfants qui savent à peine lire et écri- 
re... 


qui semblait s'imposer, Est-elle plei,ltes des avantages inappréciables! Les 
ne de péril? Je ne sais. En tout cas, 
M. Chabbert doit revenir, dit-on, dans 
sa famille où il récévra de bons soins 
comme avant son départ. M, Chab- 


EE — 


Pas de repos ayec l'asthme.—L'asth- 


gitéau de la grande fôte du 29 dé-|l'organiste si complaisante, Mme Louis 
oi re (vous vous souvenez de cette | Fouasse. Celle-ci ne pouvant se trou- 
L nes recrues au Collège et au ME | and jssime fête où la fanfare eutiver présente, son mari fut chargé of- 
jugé à propos de tenter une opération | cette question qui mettrait à nos por- age” “bonne place pour célébrer le P.[ficlellement de transmettre ces sentt 
Augustin, son: président) prenait fin, ments à sa si méritante dame. 


me attaque de nuit, le temps où l'on +. + 4 Les Poudres de Miller contre les |de quoi tintamarrer, puisque l'assem- s 
a le plus besoin de repos. Il s'en suit Jeudi soir, 13 ‘janvier, il est arrivé|Vers sont complètes en elles-mêmes. | blée se composait de 20 instrumentis- Catinette doit être félicitée cordia- 


andre, Adonaï, Auguste Dufresne, et 
une tante, Mme Louis Hernardin, ont 
donnée chacun une maguifique soirée, 
rehaussant ainsi le diapason .de l'en- 
thousiasme qui enflammeit tous ces 


Après la sortie, la fanfare joua en- coeurs. 


core plusieurs morceaux. 11 y avait . + à 


bert compte quatre .fils, tous bien | done une perte de force, de la débi-|une chose pas banale du tout. Je|Non seulement elles chassent les vers! tes et de 14 chantres. _|lement du joli coup de cravache qu'el- 


ét Auguste, Louis, Emile et Jean; 
t sont mariés-Nous souhait 
L tons guérison à ce patient, un ancien 


1ité nerveuse, de la maigreur et tous qui se vent dans 1" 
Part ds ‘æue l'on eîtes- vous la conte en deux mots et demi. da” 


‘on n° 5 | Le chef de notre fanfare, Constant D 
dre à moins que. l’on n'y porte promp- e et donnent de telles forces À l'orga: 
tement remède Heureusement le! Weicker, invitait tous les musiciens, er à qu'il a tôt fait de se nuire Je vous laisse maintenant que je quelque temps, en. effet, le marmite 


sn On se sépara heureux; de joyeux |! vient de frapper à la figure de nos 


instants venaient de passer. bonnes commères du vfinge: Depuis 


de la paroisse. | soulagement est possible, Le rem&|ses dirigés, at nombre de 20, à des|des. désurdres de l'indigestion qui_est | vous ai narré ces détails. Nous som- | *UX Commérages est en ébullition. Le 
; Ï | m- à 
5 % =» ,de du docteùr J-D. Kelloge contre | agapes amicaleg chez lui, au village, |le: résultat des attaques des vers. Et} sortis plus amis, plus unis, plus [fu est à l'étoupe féminine, et sous 


Le concours créé par la direction [anus 8 HS nr | C'était pour le moins une délicate at- 


de la Liberté s'antonce comme ayant leonvaincra certainement. tention. 11 y eut des tables abondam-fpour l'organisme. 
+7 


Dépenser de l'argent ne requiert aucu- 
ne habilité--- Mais c’est réussir que 
d'obtenir plus que vous dépensez 


Toute cette page remplie du plus petit caractère ne pourrait pas vous faire connaître la moitié des articles que vous pouvez acheter 
à cette Vente de Déménagement de Dingwall à vingt-cinq pour cent de moins que les prix ordinaires très müdérés de Dingwall, Ü 
Tout article dans notre grand magasin, soit pour parure, soit pour don, soit pour ornementer votre maisôn, est sujet à un escompte 
de 25% au moins, et plusieurs articles sont maintenant offerts à un escompte atteignant jusqu'à 50%. . 
Dingwall a conquis la renommée d'une maison qui n’exige pas de supplément pour vous donner l'élégance. En d'autres têrmes, 
vous pouvez chez nous obtenir les articles les plus élégants et de ia meilleure qualité aux prix les plus modérés. 


Il n'est que sage de voire part de faire dès maintenant l'achat de vos cadeaux pour l'été, car. il est très peu ptobable que pareille 
occasion se présente. (C'est à vrai dire une occasion qui dmeurera unique. 


à 


| “Une seul fois dans la vie” _ 
- || “Vente de déménagement de Dingwall” 


Les diamants parfaits sont rares-—Les diamants de 
Dingwall sont 100% parfaits 


Cela peut sembler un paradoxe, mais ce.n'en est pas moins naturel. Comme les diamants parfaits se font plus rares et deviennent Le 


plus difficiles à obtenir, comme ils continuent à commander un prix de plus en plus élevé, ils contituent plus qu ‘auparavant une marque 
de hon goût et sont dé ‘plus en plus recherchés 


Un diamant, pour faire partie de l'assortiment de Dmgwall, doit, sous le plus puissant des verres grossissants, apparaître absolument 
parfait, tant sous le rapport de la coupe que de la teinte, et briller parfaitement. 


Dingwall a toujærs été célèbre dans l'Ouest non seulement en raison de la qualité de ses diamants, mais en raison aussi de l'élé- 
gance de leur enchassement, produit du travail de nos ouvriers experts et des dessinateurs. 


AUX CLIENTS DU DEHORS 


Afin de faire profiter tous nos clients de l'extérieur de ces réductions, nous avons soumis tout article de nos catalogues à une réduc- 


uon de 25% Si vous n'avez pas notre catalogue ou si vous avez perdu celui que vous arlez reçu, écrivez-nous un mot et le retour 
du courrier vous  l'apportera | 


$1.00 Stylos . $0.65 
‘Offre spéciale aux seuls lec- 


“Gold filled”. Chaîne et croix. 
Grain d'un heu soribre. Ré- 
duits pour les lecteurs de la 
Liberté seulement. 


. me MALE di 


cat AU Fée si 


les fout parfaitément leur travail et il 
en‘yésulte de la santé et de la force 


invités au bien. l'action calcinante de la nature en 
J'ajouterai: ‘ combustion, le potau-feu se débat en 
Longue vie au R. P. Antoine; jon- [45 convulsions nombreuses. Gare à 
gue vie au chef de la fanfare et aux vous, jeunes gens et jeunes filles en 
muiciens; longue vie aux chantres; cause! Quelques-uns des terribles 
et je me signe avec plaisir, car je | 2Chemars de cette marnilte furibon- 
suis de pourraient bien faire sauter Je cou- 
1—2., vercle. Et alors, qu'arrivera-t-11?… 
s + + Un nombre de ces bonnes dames qui 
Pour être plus compiet, j'ajouterai ont la manie du dédoublement y fraient 
de leurs baisers cajoleux, faisant ou- 
blier ainsi les e:colades fantastiques 
de leurs bavardages chroniques et 
monstrueux. La farce serait complè- 
te, pour ne pas dire adéquaie, Et que 
penserait-on de la réhabilitation mo- 
rale”... .Timeo Danaos… 
TARTARIN. 
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Résultats des examens de Noël de 
l'école intermédiaire de Létellier: 
Grade ViMaximum: 600 points: 
Léon Lawrence 836; Alfred Moore 
289; Louis Fortier 273; Alice Parent 
224; Béatrix Gauvin 189: Roger Gau- 
vin, 86. ’ 
Grade V—Maximum: 600 points: 
Ida Loiselle 263; Eva Bois 362; Ber- 
the Barnabé 368; Anita Cadieux 349; 
Carmélia Dupuis 340; Napoléon Gran- 
ger 336; Aurisé Guenette 313; Jimmy 
Thoms 302; Berthe Comeault 301; 
Maurice Savoie 216; Emile Parent 161. 
Grade IV-—Maximum: 600 points: 


que le dimanche soir, veille de la fête 
du R. P. Curé; les bonnes Soeurs ont 
offert, ou plutôt fait offrir, leurs voeux 
par les élèves. De gentilles saynètes 
avec chant occupèrent une bonne heu- 
re ut demie l'assistance nombreuse 
qui s'était transportée là. Avec une 
adresse très bien composée et fort 
bien lue, on offrit quelques cadeaux 
au Révérend Père; entr'autres un 
sp'endide missel et un voile de taber- 
nâcle, 


Le R. P. Antoine remercia spirituel- 
lement et avec cordialité les bonnes 
Soeurs, ‘es élèves qui avaient si bien 
joué, si bien chanté, et toute l'assis- 
tance, sans oublier l'octroi d'un con- 
gt, conséati du reste, par l'obligeance 
de Messieurs les Commissaires. La 
fanfare avait prêté son concours pour 
cette circonstance; elle joua plusieurs 
morceaux nouveaux qui furent appré- 

/ diés et lui valurent un compliment 
que $e crois mérité, soit dit sans flat- 
terie. 


ne. 


ELIE 


M: Elie Dufresne récevait, lundi der- 
nier, la visite d'un de ses petits-fils 
de province de Québec, L'arrivée in- 
attendue de M. Edgar Roy a provo- 
qué une série de réunions chez €ha- 
<un des membres sé be. de la fà- 
mille 
M, E. Dufresne, dont on connaît ke 
grand âge et la neige blafarde de ses 
quatre-vingts ans, porte encore fière- 
ment la haute et puissante structure 
physique des anciens âe notre race. 
Chez ce Canadien superbe, ce vieillard 
colossal, que .la course impétuense du 
temps n'a pu encore atteindre, l'on 
retrouve les qualités de l’'ezprit et du 
coeur qui ont préparé les héroïsmes | 
des générations antérieures. M. Du-| 
ffespe appartient à cette vaillante et 
noblé race des défricheurs canadiens 
LR Québec, Imbu des principes civi- 
lisateurs de son époque, armé d'un 
Nichurage de broñze, d'une énergie de 
, cachant sous une poitrine hercu- 
léenne un coeur aussi vaste que les 
immenses foréis de son pays, il ren | 
vint au Manitoba, à un endroit qu'on 
| gris aujourd'hui Elie, et: y Cl 
trolx ave: les couleurs de France, | 
a ant ainsi posse:s'on. du pays ou 

p? + % rotpire. “4. = la <a 
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320; Germaine Saurette 279; René 


259, AVE. PROVENCHER, 


Je suis heureix do vous dire que, dans la douceur du crépuscule d'Ent-. 


Saurette 264; Alice Jutras 262; Flavie 


- LA COMPAGNIE 


“JEAN J. DAOUST, Liée 


Entrepreneurs généraux 
t« Plomberie — Chauffage” 
Ouvrage de tout genre en tôle une spécialité 


Téléphone N 1447, 


59: Müudie McClelland 80.. 
Grade X-—Histoire générale, Bla 
che ‘Bols 36; Martha ‘Copeland 77 
Grade 1X:-—Histoire . générale, 
drée-Anne Dansereau 95; Luocille 
Clair 89; Marie-Ange Breton 83; 
ia Moore 67; Nottie Lenanit 63: 
Ham Forest 624 s 
Grade VIIL-Géomiétrie: au 
Boissy 64; Cécile Savoie 64; Dun 
Pickells 59; Joséphine Bellemare 4! 
Georges Dumont 42. ; 


SAINT-ADOLPÉHE- 

Le dimanche gras, 6 février, 41. 
aura grande partie de cartes à Ja 
le municipale. ‘Venez en foule, 
auréz certainement du plaisir, : 
——. + 


 AUBIGNY 


sde. le 6 6 février, EL ser dos “é 
né une séance récréative par les Hôp 
mes de la paroisses, jeunes et vie 
au profit de l'église. A tous une 
tation cordiale. Ouverture à 7 b. 
Billets d'entrée, 76 sous. 


UN INTERESSE, À 
LA SALLE 


le y 22 une SR 


de l'église. Un grand nombre de] À 
sonnes y aësista. Des 
ments furent servis après la : 
| de cartes, Le ler 
comme suit: Chanson’ par M, Or 
chône, de Sainte-Agathe, accompa#i 
mar Mme Thomas Comeau; déc 
tion p#r M. Arsène Daoust. 

Le comité comprenait M. Jos. 
meau, M. Arsène Daoust, Mmes : 
Comeau, Thomas Comeau, Phii 
1 Cormier et Arthur! Halde. 
Les gagnants, furent: Die 
te une chaine en argent, 

r Mile Moreau; 2me prix,. une 

. du Sacré-Coeur, gagnée par 
Blanche Cormier, Hommes: ler ÿ 
un couteau en argent, gagné par. 
Omer Comeau; £2me prix, série : 
#outons en or, gagnés par M. 
Hs Lagacé. 


* + + LR 
M. l'abbé Paul-Emile Halde, curé: 
d'Abbéville, est. en promenade chez; 
son frère, le curé de LaSalle. os» 
 * see 
M. Donat Levasseur est allé en vor 7 
ge d'affaires à Saint-Norbert. 
* * * 
M. et Mme Ephrem Rochon sb. 1 
quittent pour un voyage de cn Les 


PRE à 


jours däns l'Ouest. Hoi es 
UNE ABONNER. ATTA 


++ sens » og leg 


‘Dimanche soir prochain aura. Led + é 
au Couvent une soirée-tombole au pro- 
fit des réparations à faire au couvent. - 
On y exécutera un joli .programmé 


Hélène Bouchard 334; Hélène Dionne , musical, On procédera aussi au œ 


rage des articles, a À 
Mme Dr ROYAL, Prés. | 


+. SAINT 


nd -SAEORUES 


._ N'oublie e les non:gagnants recevront à la fin du concours une 
a ob dB sur chaque piastre qu'ils auront rentrée dès le com- 
mencement du dit concours. ‘ü ay aura he de perdant. 


| Prémiér Prix 
CHEVROLET FE 50 BABY GRAND TOURIST 
C'est. un grand char, Cinq passagers y trouvent place aisément, et il y 
reste encore de l’espace. Son pouvoir est très puissant. Et l'apparence de ce 
* char est distinguée. Vous serez de:cet avis lorsque vous le verrez. Serez-vous 
l'heureux possesseur de ce char mervéilloux à la fin du concours? Pourquoi pas? 


2ème Pix 
CHEVROLET MODELE ‘‘490” TOURING 


Ce modèle particutier du 4 ka est peut-être le plus connu sur 
le marché aujourd'hui. “Cet éiëgant petit char” le décrit parfaitement. 
Son service indiscutable est la caractèristique du Chevrolet. Et dire 
‘que ce char pout être à vous pour vos efforts durant ces huit prochaines 
semaines. Éi: : 
ler Prix 
CHEVROLET ‘‘49)’' SEDAN 


The Chevrolet ‘490 Sedan a été offert pour satisfaire les plus difficiles. C’est un superbe char dans toute: 
l’acception du mot, et répond du soin et du goft qui ont. présidé à sa création. -Ce char est évalué à $2,095.00. 


ème Prix 
Diamant monté en bague 


Cette bague -été achetée chez 
ds #ÿ Dingwali & Co. et a une valeur de 
nr 520000 Le gagnant de ce prix a 
Gème Prix MACHINE A COUDRE r = “ai le choix de n'importe quels autres 
surrgg À sion us Singer. Le meilleure machine connue ce * A objets de la valeur de $200.00. 
le monde. Elle est ce qu'an appelle un Modèle Table, sept tiroirs, tête ÿ NF 
qui entre en-dedans, et un assortimeht complet de tous les articies. Un 


prix très utile et de grande valeur pour l'heureux gagnant, Ceti 
machine vaut $108.00, 


4ème Prix 
Grafanola Brunswick 


Un instrument d'apparence irès 
artistique, Un modèle de dessin et 
dé fini des meilleures mains d'oeu- 
vre. The Brunswick est peut-être 
la plus favorablement connue des 
meilleures marques de  Phono- 
@raphes gur le Continent : au- 
Jourd'hul, et fera un nouveau 4. 
très joli ornement à n'importe 
logis. Pourquoi pas te v 
Valeur 9225.00, 3 H 


So 


Ce concours offre un chMix exceptionnel de 
premiers prix, Un arrangemnt spécial avec la 
maison qui nous vend les automobiles offertes en 
prix permettra au gagnant du premier prix d’a- 
voir. à son choix un Chevrolet ‘ Baby Grand’ ou 
un Chevrolet ‘‘Sedan””. C’est déjà une offre ex- 

 ceptionnelle, Nous avons voulu faire mieux. A 
; 1, POIL ce choix de l’une ou l’autre automobile, nous avons 
3ème Prix 


L [ voulu ajouter le choix, : si on le rites d'un trac- 
PIANO WYLLIS . sis 


Nan LES teur, Stinson, Nous n'avors à Aaire l’éloge 
Es É nd Dh ; | :_ du Stinson, ere 
Les . Plano gst super ve { apparApes et da : pour te manitot bé. À la de she Ù 
durabilité.. Ce piano est si connu des Canadiens, 


. de nouveaux fu fe ttent d’a- 
qu'il est inutile d’ep dire plus long sur les qua- 4 . : | er au tracte d'un” à quatre 
lités de cet instrument. Ervalué à $570.00. mar TT - cg ag | TEGTT-E Fm 4. are x? L'RACA 


Fete 1 — HS ré. Me 


h: 


4 qu 


h 


& 


a 
Sn 


WÆ. Aughinboughi, employé da gouvernement it 


pays ne. ur accorder Les m moyens 
+ CRT, de mas l'autre. langue 


résolution enseignement d 
et de l'anglais dans. toutes les eau de cette ace. 


5 New York Commeérciai publiait, éet été, un voie wt à de 
ar an- 
vain duns:le département ‘des exportations. 
des agents consulaires du Royaume-Uni, il 
pare intérét'de faire remarquer q m- 
pos consuls. Ils doivent subir un très sé- 
ratrie} re La connaissance du français est abso- 
seller, el ceux qui pq rois aulres langues que 


vu? mentions spéciales” 
ble ANGLET, ue de la Saskatchéw an, 
re rare gt un homme n i pas 1 droit 
$a: propre angue dans son pays, ne voit pas 
M D Jui re E 
coïvention Nationale d'Eucation, tds à W'insipeg 
dr arngis dernier, M, JOHN BOYD, président, de la 
onale du Capata, ne-craignit pas d'affirmer que la 
gue n'était nullement, up obstacle à l'anité r na- 


des Hole D p plus Rule en Caduda Cu.ce: m0: | 
c'est de travailler 4 établir Ju concorde cire les. 
mors So Cas Halte Jitie n'implique pas, 


- AU 4 
* 


“ 


e écris 


unado < 


a 2 e 4 PL 
14 'ssairé QU ya rare 

>; de plan rod 
“Bien plus, on ne PRE À pas considérer mme regrettable 
’il'existe des dMjérences: ant aux races el aux croyances. 
« : “Comme. l'a si bien:inidiqué Sir Geo.-Etienne Cartier, l'un 
des [fondateurs de la Confédération, les Canadiens appartien- 
nent à des races et dés croyances différentes, non pour se.cont- 
battre, mais pour vivre ensemble en paix, unissant leur com- 
mun ‘effort pour le plus grand bien du pays. 

Le Dr JOHN McKAY, président du Manitoba College, n’hé- 
site. pas àaffirmer que la diversité de, langue constitue une ri- 
chesse > pour le, pays, dont il peut tirer d'immenses avañtages : 
_“e.ne. crois pas, dit-il, que les enfants au Canada ne devraient 
apprendre qu'une seule langué et que teur intelligence ne-de- 
vrait être borné qué dans un horizon uniforme. Je considère. 
que naus n'apprécions pas assez l'apport de beauté et d'idéal 
contenu dans chaque langue. 
prendre contact avée les traditions el le charme poétique de 
ces langues. Si nous essayons d'imposer un type unique; étroi- 
tement confiné dans une langue, nous allons nous priver: de 


+ la valeur de chaque nationalité, de la richesse de leur langue 


el de-tout se qui peut,contribuer à lu valeur de la nation. Dans 
la poursuite de leu® idéal, nous pouvons y puiser bicn des 
inspérations qui donneront un cachet particulier au Canada.” 

Lé Dr GORDON ajoutait: “Je crois que nous devons recon- 
naître que la langue française, au C anada, possède des droits 
païticuliers qui méritent d'être reconnus. 

Dans un ouvrage publié par le United States Shipping 

dard, on y trouve lé passage suivant: “Le français a loujours 

dans le pussé, la langue de la diplomatie, et ce serû une 
langue dmiportante pour Le commerée dans l'avenir, ILest com- 
pris des négociants de loutes les parties de l'univers.” 

Sir FRANCIS W. GREY, discutant les revendications des 
Canadiens-français d'Ontario, au sujet de leur langue, termi- 
nait son étude par ces paroles: 

“Les Canadiens-français luttent contre un système dé per- 
sécution, inventé par la majorité protestante anglaise, parce 
qu'ils sont attachés à leur langue maternelle et parce qu'ils 
voient dans la haine de leur langue, la haine même de ieur foi. 
Cette campagne contre la langue s'inspire d'un esprit anti- 
catholique très caractérisé. 

A l'appui de cette opinion nous pouvons citer deux pee 


: maux d'Ontario. 


Au mois de seplémbre, 1912, le Times, de Iamiiton, jetant 
à bas le masque, avouail en toute franchise ce qui suit: Ce 
que-tes-pratestants-de-eelle-propinee.-eraignent,-ce sont-les 
empièlements de lEglise catholique romaine. Si les Cana: 
diens-fran vais étaient protestants, il n'y aurait pas de question 
francaise.” 

Faisant éeho à cet article , le St. T'homns Daily, en date du 
28 novembre 1912, exprimail la mème pensée sous une auire 
forme: “Tout le monde admet l'avantage de parler deux lan- 
ques;, Mais la raison pour laquelle le Canada s'oppose. à la 
langue française, est simplement parce ue c'est'une affaire 
de religion. D'ailleurs la majorité du pe uple des Iles Brituns 
niques el du Canada a décidé que nous vivons sous uh qou- 
vernement protestant 

Par contre, nous avons. le spoclucle récanfortant de çe 
‘ qui se passait à Lotidres, au mois de mai 1916. . Un comité 
représentant. le parlement français et anglais se réunissait } 
dans lu Chambre des Lords et adoptait la résolution suivante: 

“Allendu que l'alliance de la nation française et anglaise 
serait cimentéé plus étroitement par là connaissance des bré- 
AUX diiefectuels. de la patt des: citoyens de chacuñe de ces 


ar Comté À 


dy Pr se 


ÿ 


s. 
ranco-Arglaus est sh que L'è nsc né-| 


GA Me 


“l secrel est le 


le à ‘idéal % 


de 5 LrrI EE 


Nous avons tout à y gagner à. 


si SP se ar des succès 0 >. d 
“au sujet antagonisntes de- Ë 

ême en Cnada que dans la € Va et 

il consisté dané lu liberté de ta “parole, de ta nee: 

Le respect mutuel” 

… C'était: affirmer, en d'autres termes. 

tannique:est assez grañd pour abriter les ais, 

etes autres races sans fusion ni. asshnllatiom # 

{out coeur à ce langage tombé de si haut, et le + 
Canada, #n s'en inspiréra, la paix, la justiee,! 

l'harmonie entre toutes les races vivant leur propré:viez 


h 


Les QUEne ga Sovint en, profitok | 
rain 


ire sux états ET 


[ ere pa: ten ourasé Loc! à pes apports vemint de Là Buléa! 
! ne dustrie de l'automobile est celle quf je d'Autrite.et.de.1z Hongrie fi | 
en poutfre le plus; avec un pourcentage diquent que les chefs de ces Etats et 
à ei ne Go fe te 7 Me peuple sont, tonvainens que l'An: 
“mais |: _Ffieterré: et la Francé essaient follé- 
-coMtribwant-toutes à ln grandeur et à la: érité du Canada, | - EV ANGILE rfment d'empêcher toute revanche. ers. 
seront établies sur des bases solides et permanentes. adsl và en Se Le LT 
Cest en restant fidèle à un te{ programme que von il temps PPaLr An part. 0 ERREUR ES 

rons conserver nolxe.éhtité nationale et que nos enfants poug: DIMANCHE DE LA auinaua. Rte de ; Edit ge 
rant dans Fenthousigsme de leur reconnaissance répéter ces| QusiME 

, “ana di \ ‘La: Russie viendrait en aide aux 
vers d Pur, ête she ‘à Te 8. Luc. XVML, #11) Buifares, & condition que ceux-Ci de 

: Q Dièu de Jeanne d'Arc, Dotéctédé de là France, Ex je “Jéaus prit 1e au: | viennent Bélchévistes, À 4 

Süuvez le Canada. cansecoez, à ja mais e Apôtres ‘avéc lui, et leur tt: Voici Les ‘troupes du général : wWranml 

Dans lous'nos doéttrs d'enfants, la foi la‘vaillance,, que nous alloné à: Jérusalent, et tout sont prêts à combattre: pour celui qui 

‘Pour rester, malgré. loul, Ganudiens-francais. et _ nd se sr bons EU 0 Hemer on: A" 

AS À nt je # de omme se ac À 
à on deduns or rien dm. rée mud franc pli: Car sera Livré aux gentils, trait | Des centaines sont dé dut où 
ai est; come une sentinelle quete té avec dérision, fneels. convert A8 Turquie, et des mflièrs s0- dirigent 
oublié dé relever: he: front huit, Poil au $ ob] G lcrachants: après qu'ér Taura fist Wie: apnaie pe Ja Bulgarie, 
ç real de troie. MO : Drag notre. Fos datre s ; 16; on le fera mourir, ét'4i resausettéra 
fes, DS à LR s dei. le ‘troisième ‘jour, : Msisils.-ne. <0m- 
: ifprrect rien à ce discouxis <'Ctait cn | 

ect langage ES pour — “et: " t'en |: 


sont fondées de les  bénédiline Sd? 


mioeuts, la fécondité del don, foyers, È comme: il approciait de Jéricho, ‘-u2 
à nôtre clergé et la grandeur morale dé nos ni JUÉES aveugle qui étai: ass lo pa na da < es ex1 deyeni Je foyer ‘des pr ETS ét 
el nos vierges. Ajautons à celà la é6pstaneé Lofmins où il demamde Teumêne, des totrirucs : Le. muslcpalté a dû 


de tendant pisser une sélise de +8 #f 
} s'informa de ce que c'était. On lui dit 
que c'était Jésus de Nazareth qui pas- 
sait, Aussitôt il se mit à crier: J6- 


sursaut de la race ‘a pu nous sauver dans des Pate 
crise, mais ce frémissement d’une race," tout 4 irable” qu'i 
soit, ne peut que parer à une Sitantion tesdie faut: #énir 


ayéc opiniàtreté. :1 sus, fils de David, ayez pitie de moi. 
Enfn il faut tenir jusqu'au DES tu, Je ne fais pas appel à |Céux qui aïllnient devant. l'en repri- 
ce patriotisme tapageur, chautfé à blané le 24 juin et-refroidi| rent vivement ép lui disant de ‘sûr tai- 
au endormi le-reste de l’année, 11 faut que chacun mette dans|ie: mais 1 criait encore: plus fort: 
. tm sé qui peuiieu nés inpitirtians, $ post glass + À aus L/italie ‘et les Etats-Unis attendent 
Pour mieux préciser, pourquoi 4out Canadien-français ne tut amet: ét: “quand Favougle se l'ouvertare du Bospliore au commer: 
considèrérait-il pas comme un devoir sacré de. contribuer 25 


roché, Ÿ lnf dit: Que voñiezvous | Hbre--pour-renouer. les relation 
sous par-mois pour le soutient de nos écoles? Cette, Contribd: 2.4 ve je vous fasse? Belgneur, répon- ‘commerciaies. 
tion, peu encombranté, donnerait à l'Association d'Eucation #2 l'avengie, faites que je voie. Et 


#19,000 par année pour soutenir les. écoles pauvres, procurer | Jésus ui dit: Voyez: votre fui voué 
à nombre d’instituteurs peu favorisésde Ja fortune,iles moyens !a sauvé. A Winstanit méme ti vit,et 
de suivre les cours d'Ecole Normale, etc. L'école, voilà lalifle suivait eù rendant gloire à Dieu. 
citadelle nationale qui est menacée, 1 faut accourir pour 14|Æt tout-1e peuple, témoin de ce -mi- 
conserver. j racle, rendit aussi gloire à Dieu. 


Nos oeuvres nationales ne EL, vivre.et.être ‘imedtiss aise sem otlt 24 4 


à LI 
que.par le sacrifice. T1 faut aller jusque-là, si nous voulons A L'EMPLOI D DE MILTON | De fi argent n 
tenir et grandir, car rièn de. grand. fi -de durable. ne. s'édifie!  : é 
sans le sagrifice généreusement accompli et constammént.con<| * Ees: grands D ORDON in 
senti. Car, comnie dit Barrès; c’est dans la:souffrance que‘des Milton, eu Winnipeg, ont déei: TI es meuner 
peuples naissent à la vié morale, s'umifient et se ressétrent|dé de consacrer plus d’atten: 
sur leurs réserves héréditaires. | -| tiott à Hr-clientèle française au 
voici VOTRE CHANGE ve PARTICIPER DANS DE 
BEAUX PROFITS SEMBLABLES À CEUX. FAITG PAR . 
ve AUTRES GRANDES MEUNIER py Pr 


demander aux alliés la permission 
d'augmenter les effectifs de la police. 

Certains éléments modérés en Tur- 
qûte Diäment une altitnce avec le 80- 
viot qui fait une propagande ‘active 
dans les régions de Ja mer Gaspienne, | 
dans d'Aghunistan, l'Arabie et la Mé: 
sopotarmie. . 


} 


COIN CHEMIN 8 ? 
- ET GINQUIEME AVE 
Ep. À D enr qe La 09 


QUANTUM SE TI ÉRPRLT 2 à és ul LES 
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:[Manitoba. ‘Aussi gt oc 
La jeunesse canadieune- francaise, aujourd’ bui mieux ins- d'engager M: Albert :Pelleti 
truite de son passé, mieux, fixée ‘sur 008 lendemains,.se re: 


Saint-Jean-Bayptiste, 
dresse, s'affirme, résiste aux envahissemenis et prépare, J'a: [ie Jean aptst, Saint 
venir ayec une joyeuse confiance; .Semblable à. la. frâäicho | dums des: centres: fra set 


brise qui accompagne :la marée montante, un souffle. d'epti: !s’occuper de la clientèle fran: | 
mismç renouvelle J'aumosphère. C'est la.jeuness®.qui:passe; | caise. Il sera au poste :dès lundi 
se soulevant au-dessus des aticintes empoisonnées des passions prochain et ee vollure de Mil- 
politiques pour ne livrer son me qu'à l'esprit atriotique.. ton grrr A hoc du pain 
Ce spectacle vivifiant, sais le devons sans doute tout We Pat cbr de \rtge lee 
bord à otre admirable clergé qui nous.a guidés comme la}, se feront un plaisir d'en- 
uuée lumineuse dirigeait nagüère lÿ peuple israëlite, mais DOM! ourager ce compatriote. 
Je devons-aussi à la vicrge, à l'épousé et à la ère qui ah fait Li ARLES 
éclore l’ürué de.nos enfants au souffle de leur piété: 
En terminant, répétons tous en es quatre vers dé  AMSSARCE . 
Made moiselle Blañche Lamontagne à l'adresse de notre Jangüe : Le A ce M Stverte dbleune de :SÛ 


Sois la langue de nos prières, Vitat, ont honneur: dé: faire: past "] 


L 15 “là ur Que RU deb Ed / ver 4 
Sois Ta luigte dé Hos QMours, d'une file. baptisée le 35 Janvier, À 


- Ah suis Robe langue loujours -Hhapitat-de-e-M de. Wioni- 


Douce partnre de nos mères. per: sons les-prénôms de Marie-Jean: 

(FIN) a NES meMdice st: in et marraine: M, .et 

à à dE ne ie trim 1 re. Grégatre,:.de .Sajit 

vÿ s ME + ——— per ptiste, grands-parents de len- 
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#J À. HEBERT & Cie vue tempe dioctrique songe |échiangenit les rôles. 


(Etabli en 1911) arrivé de romplaser plusieurs lampes 


Chots violents que les lampes ont eu 


Nos 5167, EDIFICE “AVENUE” 
|... 885, Avenue du Portage jagparpements brusques dans le, vol LE, Thibautt M. Lamoureux 


Mais 11 w'y m qu'un neul remède piano. Deux. prix s 


lnusé À vendre aux Ford—Modèle 1920 “Roadster” ,..:.,,:,.,,5es40... 40e «600000 


deur et Bellavance, comme din-fété 


ux, 


La levée du corps fut faite 


<t 


‘absaute fut donnée par Mon- 
seigneur l’Archevêque, La cho- 


les 


du chant, ce pendant au’à 
l'Offertoire, M. le Ténor Hélie 
nous donna l'impressionnant 


St- 


Jseph assistaient avec leurs 
élèves, ainsi que quelques 
Soeurs de leurs Maisons voisi- 


Les restes mortels de Soeur 
Marie-Zélia reposent au cime- 


de 
re- 
tes 


les personnes quiont manifesté 
leur sympathie, et ont envoyé 
des messes ou age age spiri- 

e la mort 


Nos-Enfants de Marie savent 


et 


ransporta à l'hôpital, espérant | lu Collège, et de M. l'abbé L. ! au-delà de toute espérance. No- 
que les soins inte Ilige uts et dé- |Primeau, de l'archevêché. com- Ître_ salle fut, mardi dernier. 
des médecins _et__ des |me diacre et sous-diacre d'hon- je elite, même en: divisant 


a soirée en deux séries. Les 
fuient à vaincre ce mal mysié. |thédrale comme prêtre  assis-|uns jouaient aux, cartes tandis 
tant, et de MM. les abbés Bro-|que les autres se rerréaient 


mm | CAN les autres salles de l’école. 


on 


Combien de fois ne Vous est-il pas Le programme de musique 
le suite au raême endroit ? et de chant fut rempli par M. 


tusi 
ASSURANCES Sinpiol de “ snses bon robe mais Trudeau, chant, accompagné 
le qualité inférieure par Mme Trudeau; P. Couture 


à subir violon, accompagné par Mme 


C'est d'acheter la lampe “Lace” rage à ad. 
- FONTAINE & NOULANGER donnés par Mme M. Gin 
sont heureux d'informer leur clientèle gris, à r au sort en ceux 


qu'ils viennent de recevoir livraison 
rune importante quantité de lampes | QUE 
Lacs. La renommée de ces lampes n'est 
plus à fuire.. Ce sont, le loin, les mells 


L' l'on pui trouver our le 
dede Pa Sondes pas "2 M SE car 


Si LoUS ALLEZ EN 


Re 


D'rreduciion ne peut aufüre 
on me 

marne. ait tes Entre 

maintenant. à 
1ù- 10-50 Wallis 5605.52 
a LÉ MSN EP TRES D spas E 
100 Wat Le, s « APE 
55, Are. 


qui, prirent part au, program- 
= ‘musical, furent gagnés par 
1e Es. dr: et M. Lamou- 


(ER 
sims ss RATE SAR vtprnirhente 


35 . 
Springs ere 20 * Näbpes de Dhs dou ssnpéitare 
F0 


éé Sub. 5 * eris à ue nt ) ARS ALT 
6 2 be # pete AE Me TU | ps 
j 2e 4 sitiil. “Nhései Jedl: PR EM 
ts Taftstas. papillon. Régulier: $6.00 Jeudi: là verge ..:.…, PNG à | 
g Cambrai, Jeudi: ia verge ....:....... Mi titrstess RUN 
Épe 5unccu tte | Minesr es seine RON audi: à saire 1: 
D Ma Le dau otre Pros LS D ce oi Mie: à Jedi... UNS [59 
enfants. Jeudi ........ salu teitens. 025: | Linoleut imprimé. Jouet: la verge carrée -...,:...: sus dons 8 
ri gb Ra ri . | | GINQUIEME ETAGE Lin : 
t GhMQue .....,/5.neperedsene prenne t Grereres: Hope. Sidi ‘chaque... Éresres RM T PRO 
pour dames. Jeudi : Papier peint. Tuile, Jeudi: le-rouleau ,,..::,.4..1+....pensit 10 
dames. Jeud#: chaq Verts clair. Jeudi: -la pinte ...............1.. ARR PEN RL 
RAR PNA Theater terriens RARE VAR + ; \ 


484 sommier: et matélas. Régulier: 520.60. Jeudi PATTES 


4 


pee ‘sont nn br ci w J, Gilbert, 18 
à by a EE pars VE ni de la râ- 
. Igeur”. DRTRSS l'Union 
nadienne à 7 


free pp soir : Toul sh Mobialte, 16 16! 


LA , 
hi le prix des dames, 
4 par Mme Eugène 
Boismenu; le prix des hommes, : 
une boîte de cigares, par M. P.' 
consolation : 


ah Lo # Coët 
71292 de l'Ordre des Forestiers 
DE PNR de onnetes Catholiques, x résolution sui-| Fontaine: prix de 
soir a été donnée par M. Noël! vante a été passée : Mine E. Guertin et M. Edmond 
25 À Bernier, président de l'Asso-l, Proposé par le Frère. Ovide|Orieux. Ce dernier eut une 
par Mme P:- SA “ation d'Education. Un joli Bellavance, trésorier, secondé agréable surprise avec son prix 
fter fut servi les plus | Programme musical fut exéeu-| ar le Frère J.-A. Marion, ex-| Au lieu d'y trouver une 
19) té avec succès. Sa Grandeur |Chef Ranger: Que les membres telle; il OUR un joli étu Fe 


al Enfants de Marie el 
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